
Prédication narrative sur 1 Samuel 16
La gerbille du prophète raconte

Bonjour ! Je suis une gerbille. Je n’ai pas de nom parce que personne ne m’en a donné.
Ça doit être parce que personne m’a remarqué, je suis si petite. Mais on pourrait 
m’appeler la Gerbille du prophète. Quand j’étais petite j’ai rencontré Samuel et depuis 
je le suis. Pourquoi suivre un être humain me direz-vous ? Au début c’était parce que 
Samuel est un vieillard gentil qui ne m’a jamais chassée. Ensuite parce que c’est un 
homme de Dieu et que grâce à ça, à chaque fois qu’il va quelque part, on lui offre à 
manger. Et il y a toujours quelques miettes, quelques graines, qui tombent de la table et
dont je me régale. Mais avec le temps je me suis vraiment attachée à lui et à son Dieu. 
Le Dieu de Samuel il est différent. Il aime chaque créature qui foule cette terre, moi y 
compris ! Il cherche à rendre l’humanité meilleure et ça, ça me parle parce que si les 
hommes deviennent respectueux de toute chose alors ma vie de gerbille serait bien 
plus simple ! 
Je me suis donc attachée à Samuel et j’ai suivi certaines de ses aventures. J’étais là 
quand il a rencontré David pour la première fois. Et cette histoire m’a fait comprendre 
beaucoup de chose sur Dieu. 

Tout a commencé quand Saül a désobéi à Dieu. Saül, c’était un homme très grand et 
très costaud. C’est le premier roi qu’il y a eu en Israël. Avant il n’y en avait pas. Juste 
des juges et des prophètes. Et puis un jour le peuple a voulu un roi « pour faire comme 
tout le monde ». Dieu, il était pas vraiment d’accord avec cette idée parce qu’un roi, ça
prend vite la grosse tête. Ça oublie la réalité de la vie, ça se fait servir. Un roi, il 
récupère une partie des meilleures récoltes alors qu’il ne travaille pas dans les champs 
et souvent il a tendance à se prendre pour Dieu. Donc Dieu il était pas vraiment 
partant. Mais il a dit oui quand même. 

Cela m’a fait comprendre une chose sur le dieu de Samuel. Ce n’est pas un dieu qui 
abuse de son pouvoir, il ne force personne. Il nous laisse faire nos propres expériences,
et espère qu’on apprendra de nos erreurs. Bien sûr il nous met en garde par 
l’intermédiaire des prophètes qui nous disent « attention si vous faites cela, si vous 
placez votre confiance dans un roi, dans un pouvoir politique et non en Dieu voilà ce 
qui risque de se passer » mais il nous laisse faire. Je trouve ça bien. Ce dieu n’est pas 
un dictateur qui use de sa force pour contraindre chaque individu à sa volonté, il nous 
laisse notre libre arbitre et nous rend responsable de nos actes. 

Dieu a donc choisi Saül comme roi. Peut être parce qu’il correspondait parfaitement à 
l’idée qu’on se fait d’un roi. Grand, beau et fort, c’est vrai qu’on se sentait en sécurité 
avec lui. Au début tout allait bien, le peuple était content et Dieu aussi. Mais très vite 
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Saül a dû faire un choix : soit écouter Dieu soit écouter la logique humaine. Et Saül n’a
pas résisté, il c’est détourné de Dieu pour suivre des intérêts économiques. Alors Dieu 
aussi c’est détourné de Saül, il a dit à Samuel qu’il s’était trompé, que Saül ne ferait 
pas un bon roi, il qu’il fallait en trouver un autre. 

C’est la deuxième chose qui m’a surprise. Dieu peut se tromper ! Il croit en chacun de 
nous jusqu’au bout, il est persuadé que nous pouvons changer et devenir meilleur à son
contact. Des fois ça marche et d’autres fois non. 

Ça a rendu Samuel très triste. Mais Dieu lui a dit d’arrêter de pleurer, que Saül était 
libre de faire ses choix, mais que comme il avait placé sa confiance dans des biens 
matériels plutôt que dans le Seigneur il ne pouvait plus être roi. Et il a envoyé Samuel 
chez Jessé pour trouver un roi parmi ces fils. Samuel a eu peur. Que dirait Saül s’il 
apprenait qu’un autre avait été fait roi ? Il serait fou de tristesse et de colère et à coup 
sûr il tuerait le prophète ! Un roi peut faire ces choses-là. Mais le Seigneur avait tout 
prévu ! Il dit à Samuel d’aller à la ville de Jessé pour faire un sacrifice, ça fait partie du
travail de prophète alors personne ne se poserait de question, et Saül n’en saurait rien. 

Mais peut-être ne savez-vous pas ce que c’est un sacrifice ? C’est très simple ! Un 
sacrifice c’est quand on offre à Dieu quelque chose de beau, qui a de la valeur pour 
nous. En général c’est un animal, ou une partie de la récolte de l’année. Mais ça 
pourrait être n’importe quoi qui a du prix à nos yeux. Par exemple on n’offre pas en 
sacrifice une paire de vieille sandale usée dont on ne se sert plus ou un cageot de fruit 
à moitié pourri qu’on ne mangera jamais. Non ! un sacrifice c’est quelque chose qu’on 
aime et qu’on aimerait bien garder pour nous mais qu’on offre à Dieu parce qu’on sait 
que si on a de quoi vivre c’est grâce à Lui. Par exemple moi je pourrais offrir en 
sacrifice mes plus belles graines de blé, celles qui sont bien grosses et croquantes, 
celles que je garde en réserve pour l’hiver. Ce sacrifice-là aurait de la valeur pour moi 
et pour Dieu parce que ça me demanderait un effort de les lui offrir. Et en même temps
ce serait juste d’offrir une partie de ma réserve au Seigneur parce que c’est grâce à Lui 
que je peux manger à ma faim tout les jours. C’est parce que j’ai rencontré Samuel et 
comme Samuel est prophète de Dieu …. C’est Dieu que je dois remercier pour tout se 
que j’ai. Essayer une fois de temps en temps vous aussi de faire un sacrifice à Dieu, 
vous verrez ça fait du bien ! ça nous rappelle qu’on ne maîtrise pas tout ! Qu’on 
travaille main dans la main avec Dieu et que s’il n’était pas là, la vie serait beaucoup 
plus compliquée.  

Samuel partit donc, et je me mis dans son sac pour pouvoir profiter du repas qui 
suivrait le sacrifice. Notre arrivée ne passa pas inaperçue. Tout le monde connaissait 
Samuel le prophète ! Les anciens nous accueillent en tremblant. Visiblement ils avaient
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quelque chose à se reprocher sinon pourquoi avoir peur d’un vieillard qui sert un Dieu 
d’amour ? Samuel les rassura, leur parla du sacrifice et invita toute la famille de Jessé. 
Puis il consacra tous ceux qui étaient là. 

Consacrer quelqu’un, je l’ai appris en voyageant avec Samuel, c’est un peu comme 
bénir, ça veut dire mettre à part, considérer comme saint. C’est dire : Dieu t’aime et il a
un plan pour toi. Tu es précieux, à part à ses yeux. Dieu te destine à quelque chose de 
beau dans une relation de confiance avec lui. Je trouve que ces moments sont très 
importants. Ça nous donne de la valeur et quand on a peu confiance en soi, qu’on se 
sent tout petit et inutile ça nous donne de la force et de la joie. 

Samuel était très concentré , il savait qu’il allait rencontrer le nouveau roi. Quand il vit
Eliab son visage s’éclaira. A coup sûr il se dit « c’est lui le nouveau roi ! » mais le 
Seigneur lui dit que non. Il lui dit « il ne s’agit pas de ce que l’homme voit. L’homme 
voit ce qui frappe les yeux, le Seigneur voit au cœur ». Et oui ! Samuel n’avait 
toujours rien compris de leur mésaventure avec Saül ! il ne fallait pas un roi comme 
tout les autres rois de la terre, grand, beau et fort mais un roi qui écoute Dieu au plus 
profond de son cœur. Un roi au service de Dieu et de son peuple. Un roi qui ne se 
laissera pas gagné pas la cupidité, qui ne cherchera pas son intérêt propre, mais qui 
fera la volonté de Dieu. 

Dieu refusa de faire roi tout les fils de Jessé qui étaient là. 

C’est la troisième chose qui m’a fait comprendre quelque chose sur Dieu. Ce n’est pas 
parce qu’on n’est pas appelé à faire de grandes choses, à devenir quelqu’un 
d’important aux yeux des humains que l’on n’a pas de valeur aux yeux de Dieu. Les 
fils de Jessé ont tous été consacrés, ils ont tous reçu de la part de Dieu une parole 
d’amour même s’ils n’étaient pas destinés à devenir roi. Ça veut dire que nous n’avons
pas besoin de rechercher le pouvoir et la célébrité pour être aimés de Dieu. Que nous 
sommes tous importants, peu importe notre place dans la société. Que nous avons tous 
une mission à accomplir pour rendre le monde meilleur, pour faire la volonté de Dieu 
même s’il s’agit de petites choses. 

Alors Samuel demanda s’il n’y avait pas un autre fils ailleurs. Jessé, un peu surpris lui 
dit que oui, il y avait bien le petit qui gardait le troupeau. On l’envoya chercher. C’était
David. Un berger et un musicien. Il était beau aussi mais il n’avait pas du tout 
l’apparence d’un guerrier. Il n’était pas particulièrement grand, pas particulièrement 
fort, et il était très jeune ! 
Mais cela n’arrêta pas le Seigneur qui dit à Samuel « c’est lui ! ». Alors Samuel prit 
l’huile qui était dans sa poche et la versa sur David, alors il se passa quelque chose. 
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C’était presque imperceptible. Mais avec mes moustaches je suis très sensible à ce 
genre de chose. Il y eut comme une brise légère qui entoura David. Et j’y reconnus 
l’Esprit du Seigneur ! 

C’est la dernière chose que j’ai comprise sur Dieu ce jour-là. Ce n’est pas parce qu’on 
est jeune ou qu’on a l’air fragile qu’on ne peut avoir un rôle important dans le plan de 
Dieu. Notre apparence ne compte pas vraiment pourvu qu’on mette sa confiance dans 
le Seigneur et qu’on soit à son écoute. L’essentiel est là. Et David bien que tout surpris 
se laissa faire. 

Une fois sa tâche achevée, Samuel repartit et moi avec. J’étais fière de lui. Samuel 
aurait pu essayer de donner des conseils à David, lui dire « voilà ce qu’il ne faut pas 
faire, Saül a fait ces erreurs là et ce n’était pas bien…. » Non Samuel n’a rien dit. Il a 
souri et il est parti, confiant. Il n’a pas cherché à faire plus que ce qui lui était 
demandé, n’a pas remis en doute le choix étonnant de Dieu. Il a fait sa part puis est 
rentré chez lui. 
Et moi, la petite gerbille du prophète, je me suis laissée porter, gardant toutes ces 
choses dans mon cœur. 
C’est la vérité, amen. 
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